
En effet, épuisée par la maladie, elle entre-
prend ce troisième pélerinage, et après des fati-

.!ues et des tortures sans nombre qu'elle eut à
endurer sur la route, elle arriva enfin aux pieds
de l'autel de Ste. Anne ou elle tombe presque
sans connaissance et mourante :

On la releva, on lui donna un cordial pour la
ramener à la vie, et aussitôt qu'elle reprit con-
naissance, elle éleva ses' yeux baignés de larmes
vers la statue miraculeuse et les reliques pré-
cieuses de Ste. Anne, et elle s'écria -Ste. Anne,
vous ne voulez pas m'accorder la conversion de
mon époux ainsi, que la paix en ce monde et
dans l'autre de mes enfants ! eh bien !Je viens
vous dire que je suis mourante. et tant que j'au-
rai assez de force, je me trainerai à vos pieds où
j'ai décidé de mourir, puisque vous ne voulez
pas entendre la prière de la plus malheureuse
des mères ! et vous serez la cause de la perdi-
tion le mon époux et de mes enfants !

Cette fois sa prière fut écoutée. Ste. Annelui
(lit : " Relevez-vous, je vais vous donner les for-
ces dont vous avez besoin, et retournez à Paris,
où vous trouverez ce que vous désirez." \Jette
femme héroïque et chrétienne, repart à l'instant
par la voie du chemin de fer, et en arrivant à la
gare de Paris, elle est reçue dans les bras de son
époux, qi i dit :" Cher ange du ciel, je suis
conver» , soit heureuse ainsi que tes enfants,
car j'ai eu une apparition; et quand tu seras
rétablie, nous irons en compagnie de ces chers
enfants faire un pèlerinage à Ste. Anne, afin de
la remercier d'avoir obtenu la conversion d'un
malheureux pécheur ! "


